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BILAN 2008 COMITE NATIONAL KITE (CNK) 

 

 
 

 

Le mot du président du CNK (Jérôme Sorrel) 

 
Nous vous présentons ci-dessous le bilan des activités du CNK. Cette année encore, le nombre de 
licenciés kite progresse fortement. Si nous devions retenir quelques faits marquants et 

importants en 2008, pour le kite fédéral, et français plus généralement, on soulignerait (dans le 
désordre) : 

• la signature du partenariat entre la FFVL, pour le compte du CNK, et Alpenergie, filiales 
de GDF Suez, 

• le passage du Cap Horn par un rider français, capé, Bruno Sroka, 
• le passage du mur du son sur l’eau, les 50 nœuds par Sébastien Cattelan qui restera dans 

l’histoire le premier homme à avoir franchi les 50 nœuds sur l’eau avec un engin se 

propulsant uniquement grâce à la force du vent, 
• le record absolu de vitesse sur l’eau détenu par Alex Caizergue, 
• le nombre de licences « élèves » au même niveau que le nombre de licences 

« pratiquants », 
• le renouvellement de la délégation de pouvoir accordée à la FFVL pour la gestion du kite. 

 
Si on peut vous parler de ces succès fédéraux -et du kite français- c’est parce qu’ils forment un 
tout. C’est la somme de toutes les petites actions au niveau individuel, local, régional, national et 

international qui mettent le kite français sur la bonne voie.  
C’est aussi parce que l’ensemble des licenciés, futurs licenciés, kiteurs de la 1ère heure ou non  et 
de toutes les tendances du kite représentées lors de cette Assemblée Générale croient au Kite 
et à son  développement  au sein  de la Fédération et donc des disciplines sportives gérées par la 
FFVL. 
 

Commission associative Kite (Rémy Kaufman) 

 

1er constat : le nombre de clubs, et surtout le nombre de licenciés via les clubs est en 
progression. 
 
Pratiques : on a un peu de mal à savoir qui fait quoi, mais on constate que les clubs et les 
pratiquants du littoral font presque exclusivement de l’eau, alors que les clubs du centre et de 
l’est de la France pratiquent les 3 supports de glisse. (terre, neige et eau)… Le type de pratique 
est finalement guidé par les spécificités géographiques (très peu de wave riders à Serre Ponçon, 
un nombre très limité de snowkiteurs bretons). 

 
Relations Clubs/Associations et structures professionnelles (shops ou obl) 

Dans beaucoup de secteurs, la dynamique du kite s’articule autour des structures 
professionnelles, qui commencent de plus en plus à comprendre le rôle des associatifs dans le 
développement du sport et dans leur développement propre. En effet, de plus en plus de 
professionnels ont compris qu’il fallait travailler avec les clubs, leur permettre d’exister, mais 
surtout leur proposer des produits attractifs de formations et de progression en collaboration 
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avec tous ceux qui participent à la vie des clubs. 
 

Formations 

Les formations fédérales, MF snowkite et leader club, permettent enfin aux structures 
associatives d’œuvrer pour leur développement. Le diplôme du « leader club » a le mérite 
d’exister. Il doit cependant être revu dans le fond et la forme pour mieux coller aux besoins des 
structures associatives. Nous avons à présent suffisamment de recul pour justifier de 
modifications pertinentes et positionner ce diplôme au sein du cursus des formations fédérales. 

 

Conviviales, événements 

Ce qui valorise le plus les clubs auprès des collectivités territoriales, se sont les événements, 
conviviales, démonstrations, salons et foires, parfois autour d’un support de compétition.  
 
Clubs et vie fédérale 

L’intégration se fait doucement, surement mais pas forcément de façon harmonieuse. 

Les principales raisons que l’on peut évoquer sont : 
L’absence de culture fédérale des dirigeants de clubs (mais « l’imprégnation » commence), 

• La jeunesse des dirigeants de clubs et leur passion ou bonne volonté qui sont inversement 
proportionnelles à une approche raisonnée, 

• Les kiteurs consommateurs versus les volants contributeurs, 
• Ne nous voilons pas la face : la main mise des anciens, parapentistes et deltistes sur le 

fonctionnement des ligues et des CDVL… En d’autre terme le choc des cultures consécutif à 
la jeunesse de l’activité et à la personnalité de ses pratiquants.  

 

Cependant quelques ligues sont la preuve que la cohabitation peut être bénéfique pour tous. Dans 

l’Est, PACA, en Ile de France et quelques autres, un réel travail en commun a permis aux clubs, 
aux kiteurs de prendre leur véritable place dans le fonctionnement fédéral. 3 exemples concrets, 
le président de la ligue PACA était jusqu’au début de l’année un kitesurfeur. La Ligue Nouvelle-
Calédonie a été créée par des kitesurfeurs, à Paris un entrainement sportif inter-activité 
hebdomadaire s’est mis en place grâce à la proposition d’un kitesurfeur et le soutien du Comité 
Directeur de la ligue de Paris Ile de France. 
 

Le kite associatif est aujourd’hui largement sous-représenté dans les différentes instances 
fédérales, même si la situation progresse avec encore une fois des disparités régionales. Il est 
vrai que la culture des riders ne passe encore pas par la mutiplicité des commissions et des 
structures « habituelles » de l’organisation du sport en France. 
 

Soulignons, l’augmentation sensible de la pratique kite dans les clubs de parapente. On sent un 
intérêt croissant des clubs parapentes pour l’activité. 
 
Tout ceci est aujourd’hui difficilement quantifiable, parce que la prise de licence ne permet pas 
une réelle analyse de terrain. 
 

En conclusion : 

• l’adhésion des clubs progresse, et rentre doucement dans sa phase de majorité (vs les 
licences élèves), 

• accompagnons et encourageons le bénévolat. Paradoxalement, on peut se réjouir des 
problématiques de site, qui contribuent à la formation d’associations et clubs. 

 
La commission Associatif du CNK lance 2 petits appels : 

1. Aux représentants des CDVL et ligues, afin d’être un peu plus attentifs à tous ces 

nouveaux arrivants, de les aider à se structurer et à comprendre les mécanismes 
associatifs, même s’il est difficile à cette nouvelle génération d’admettre certaines 
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règles et principes de fonctionnement. 
2. aux représentants des clubs de kite, de ne pas hésiter à participer aux AG des ligues et 

des CDVL et à occuper les chaises laissées libres en comprenant que le milieu associatif 
ne donne pas à perte mais rend après investissement. 

Rapport sur le groupe France kite surf 2008, Perspectives pour 2009 

(François Duchesne delamotte) 

 
-- 2008, une année d'essai : finalité du groupe, traduction pédagogique et organisation 

 
En préambule : si la fin de l'année 2007 a vu la création du groupe France kite surf, 2008 aura 
été une année d'essai et de calage permettant d'affiner à la fois les objectifs dans chaque 
discipline, les méthodes pour y parvenir, sans oublier les règles politiques, administratives et 
financières. Ce rapport est la synthèse de toutes les réflexions de l'encadrement depuis la 
création du collectif. 
 

La finalité de ce collectif est évidente par comparaison aux autres disciplines comportant une 
entité de sportifs de haut niveau : 

• identifier, 
• faire progresser, 
• permettre l'accès aux compétitions nationales puis internationales, 
• Faire rayonner le sport Français. 

 
La mise en œuvre opérationnelle de cette stratégie a nécessité beaucoup de temps de 

préparation, de réflexion et de contact avec notre population sportive pour produire le projet qui 
paraît emporter l'assentiment de l'encadrement. 
On notera d'emblée que certaines méthodes ou actions sont susceptibles de modifications en 
fonction du retour que nous percevons sur les objectifs assignés. 
 
-- les disciplines retenues au sein du groupe France 
 
Nous avions très naturellement débuté la création du groupe avec les deux disciplines phares du 

kite surf, le freestyle et la longue distance. 
- compte tenu des retombées technologiques possibles sur nos outils, 
- compte tenu du rayonnement et des records potentiels de la discipline, 

nous avons décidé d'intégrer le speed, la formule un du kite surf d'autant plus facilement que la 
demande nous avait été faite par les riders de speed et qu'ils avaient satisfait nos exigences 
préalables (championnat de France) permettant de valoriser la fédération. 
 

-- caractéristiques principales des populations de nos disciplines 
 
Il faut souligner les caractéristiques très différentes des populations des trois disciplines. S'il 
existe une approche du sport commune entre les pratiquants « speeds » et « Longue Distance », 
on notera que la population des pratiquants freestyle est beaucoup plus jeune, moins analytique, 
moins assidue. 
Nous sommes donc devant un challenge de taille, donner une unité de corps et d’esprit à cet 
ensemble de rideurs… FORMER UN GROUPE. 

 
Pour la Longue Distance : nous avons trouvé la mesure assez rapidement grâce aux qualités 
indéniables de l'ensemble des intervenants (entraîneurs et entraînés, responsables diverses...), 
 
Pour le freestyle, la progression est plus complexe. C’est un échec relatif durant cette année du 
fait principal de la volatilité du groupe et de son manque de maturité. Il s'agit d'une population 
plus « consommatrice » et peu encline à accepter un cadre, une autorité et des objectifs... 
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Pour le speed, l'intégration est en cours. Elle ne devrait pas poser de problèmes majeurs. 
 
-- Le cadre 
Les champs d'intervention utiles et importants sont relativement clairs à présent. Nos sportifs 
ont besoin d'un encadrement médical et kinésithérapique, d'un préparateur physique, d'un 
entraîneur spécialisé dans la pratique (freestyle, longue distance et speed), d'un responsable 
administratif et logistique, d'un responsable politique et de la communication du groupe. Des 

intervenants techniques ponctuels peuvent être sollicités (météorologie, mécanique de vol, 
préparation mentale, gestions des relations presses,...) 
 
-- contraintes budgétaires 
 
Compte tenu de l'absence de reconnaissance au statut de sportifs de haut niveau, c'est 
principalement la fédération et ses licenciés qui supportent le groupe France kite. Le ministère 

contribue pour une partie et sur des objectifs bien définis au budget annuel de la même façon 
que des partenaires extérieurs comme Alpenergie. 
Nos projets et nos actions sont donc pensés et élaborés en intégrant cette contrainte et en 
limitant au maximum les actions coûteuses sauf à les voir sponsoriser par une autre source de 
financement extérieur. 
 
-- structuration du groupe France à partir de 2009. 
 

Avec la nouvelle délégation et les objectifs très ambitieux du ministère des sports concernant le 
kite, l’international et le Haut Niveau, nos objectifs vont être démultipliés. Dès à présent, 
compte tenu des nécessités d’encadrement, un accord privilégié avec l’ENVSN va être officialisé 
pour que les entraineurs soient pérennisés dans leur fonction et surtout qu’un déploiement des 
ressources de l’école nationale puisse être mis à disposition de nos riders.  
En échange de ce sérieux coup d’accélérateur, la définition, le suivi et l’évaluation d’objectifs 
personnels devront être mis en place avec des règles d’entrée et de sortie du Groupe France très 
précises. 

Il est également évident que nous allons ouvrir régulièrement les entrainements du Groupe 
France à des sportifs licenciés de bon niveau à la fois dans un esprit d’ouverture mais aussi pour 
ne pas couper le Groupe du tissu des licenciés qui participe au financement de la FFVL. 
Voilà donc une nouvelle ère qui s’ouvre pour le Groupe France. Avec le même encadrement 
renforcé et une vraie équipe de France nous nous préparerons pour les 1er championnats du 
Monde qui nous l’espérons auront lieu en 2010. 
 

Pour terminer rappelons que le Groupe France ne serait rien sans ses riders qui ont tous 

fait briller notre pays et notre sport au-delà de nos frontières et nous ont apporté tant de 

fierté. Que 2009 soit encore plus l’année de Kite Français ! 

Un palmarès exhaustif sera mis en ligne très prochainement et réactualisé régulièrement. 
Un grand merci à l’équipe d’encadrement qui nous a apporté le meilleur de chacun et avec 

qui travailler même durement est un réel plaisir. 

Un grand merci enfin à tous ceux qui ont cru en nous, nos partenaires, le Ministère de la 

Jeunesse et des Sports qui nous soutient depuis le début de cette aventure, La Fédération 

Française de Vol Libre dont tous les membres ont été fiers des performances de nos riders,  
Alpenergie qui nous propulse sur le devant de la scène et Raynier et Marchetti qui nous 
soutiennent depuis le tout début. 
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Commission Site de Kite (Gabriel Pucci) 

 
Le plus gros de l’activité  consiste à aider les structures qui ont des problèmes pour sauver leur 
site de pratique. 
Nous sommes intervenus avec Stéphane Vielledent, cadre technique national sur les sites 
suivants: 
- La Saline à la Réunion (municipalité) 
- Carcans en Gironde (municipalité) 

- Six-fours en PACA (municipalité) 
- Les Lecques en PACA (France Station Nautique) 
 
Nous sommes aussi amenés a répondre à des demandes de subventions sur des projets sites dont 
nous ne gérons pas la ligne budgétaire (Thomas Sénac) 
 
Quelques dossiers n’ont pas encore abouti : 

- Site de Nouméa: dossier incomplet et remis en 2009, 
- Site de Canet Roussillon : dossier incomplet (pas de club porteur identifié,  pas d'autorisation 
municipale, budget déjà versé à la ligue), 
- Site  d'Excenevex sur le Léman : demande de renseignement sur le dossier resté sans suite, 
- Balise Météo sur le Col du Petit St Bernard : manque de renseignement sur ce dossier 
(cotisations CDVL et ligues, compte rendu d'AG, argent déjà versé chaque année à la ligue), 
- Site de La Ciotat : remis en 2009/2010 par manque d'autorisation. 
 

Si les projets 2008 n'ont pas abouti, et permis de ne pas terminer  la ligne budgétaire de 11 
000€,  il nous faudra reconduire une ligne budgétaire équivalente en 2009 si les mêmes projets 
ou de nouveaux émergent cette année. 
On remarquera que chaque année nous rencontrons le même problème avec des clubs ou ligues qui 
font remonter directement leur projet au CNK sans se servir (ou mal) des différentes 
institutions fédérales déconcentrées (CDVL et Ligue) ou organismes déconcentrés (Mairie, 
Conseil Général, Conseil Régional, DRJS, communauté de commune) qui doivent obligatoirement et 
préalablement avoir été sollicitées : 

Rappelons le processus permettant au CNK d'abonder sur des actions locales: 
- demande de subvention sur un fichier type, 
- un projet site porté par un club ou écoles, 
- des structures à jour des documents (compte rendu d'AG) et de cotisations de l'année (CDVL 
et Ligue), 
- une participation financière réelle des CDVL et ligue, 
- une demande de subvention parvenue directement ou via les ligues ou CDVL aux organismes 

déconcentrés su-cités. 
 
 

Commission Sécurité (Gael) 

 

Le travail de cette commission fut essentiellement articulé autour du nouveau règlement 
ministériel imposant à tout pratiquant de kitesurf de naviguer en ayant sur soi un dispositif 
lumineux. La circulaire est parue dans le courant de l’année. La commission a recherché les 

meilleurs « dispositifs lumineux ». En procédant par élimination, le système de lampe étanche, 
flottante et auto-activée semble être le plus adapté. Un exemplaire est en cours de test, suivant 
un protocole défini. A l’issu de ces tests, le CNK devrait être en mesure d’écrire une 
recommandation sur le  dispositif lumineux idéal. 
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Commission Communication (Jérôme Sorrel) 

 

Une prise de parole plus régulière et mieux anticipée dans les différents outils fédéraux mis à 
notre disposition (Vol Passion, site internet). 
Une prise de parole plus régulière et mieux anticipée dans les différents médias du kite (forums, 
sites ‘communautaires’, presse spécialisée) 
Si le kite a su aussi sortir de son cadre « presse spécialisée » et aller sur le JT de 20h00 de 
Claire Chazal, réveiller les Français suivant William Lemeyrgie de Télématin, aller sur France 3, 

s’il a su être dans les colonnes de l’Equipe, s’il a su avoir une pleine page dans le Monde, une autre 
dans le Figaro ce n’est pas grâce au travail  exceptionnel de la commission communication du CNK. 
C’est avant tout grâce au talent et au travail des rideurs Français (Bruno Sroka avec le passage 
du Cap Horn, Alex Caizergue et Sébastien Cattelan pour les records du Speed), de notre nouveau 
partenaire Alpenergie avec ses outils de gestions de relations presse, sans oublier tous les 
forums nationaux et internationaux touchant au sport, les mensuels grand-public gratuits ou non 
qui se font de plus en plus notre relais. N’oublions pas non plus Antoine et les opticiens Atoll ! 

 
Commission des Ecoles 

 
Préambule : 
Une nouvelle commission des écoles a vu le jour au cours de l’année 2008. Son objectif est de 
développer le réseau des écoles françaises de kite et de faciliter la relation des écoles avec la 
FFVL. 
 
Quelques chiffres (à fin janvier 2009) : 
 109 écoles de kite au total, 
 15 écoles de snowkite, 
 23 nouvelles structures, 
 5 écoles ferment. 
 
Fonctionnement des écoles :  
Peu d’écoles travaillent encore toute l’année,  mais de plus en plus augmentent la période 

travaillée. En général, les structures en place depuis quelques années arrivent à faire vivre leurs 
moniteurs à l’année. On observe une difficulté pour les nouvelles écoles pour créer leur propre 
clientèle : la concurrence est plus importante qu’auparavant. 
Les écoles sont plus nombreuses sur les sites ventés et il n’existe quasiment plus de nouveaux 
sites à pourvoir sur le littoral. De ce fait, de plus en plus de travailleurs indépendants se 
regroupent. Certains préfèrent même travailler pour plusieurs structures. 
On observe aussi une diminution du nombre d’élèves par stage dans un soucis de qualité (4 

personnes max par moniteur étant la norme). Certaines écoles dispensent uniquement des cours 
particuliers. 
Nous avons une demande de plus en plus forte de cours de perfectionnement et surtout 
d’accompagnement d’élèves autonomes qui ne souhaitent pas continuer à naviguer seuls. Ils 
intègrent alors des clubs quand ils sont dynamiques ou restent un peu plus longtemps en école. 
Suite au questionnaire satisfaction envoyé à tous les licenciés des écoles, les stagiaires sont à 
plus de 90% satisfaits des écoles de kite en France. 
 
Relation avec les clubs : 
De plus en plus d’écoles ont compris l’importance de tisser un lien avec les clubs locaux afin de 
pérenniser l’activité. Certains délivrent des licences sous le nom d’un club dès que le rider 
souhaite s’inscrire dans une pratique régulière. De nombreuses écoles délivrent aussi des licences 
autonomes au pratiquant qui n’a pas de club à proximité ou quand l’école le remplace. 
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Relation avec le système fédéral : 
Depuis deux ans, amélioration très net du nombre de licenciés par écoles même si quelques écoles 
encore ont du mal à saisir l’importance du jeu fédéral.  
La communication  s’améliore cette année avec l’arrivée notamment de différents outils : 

• Une réactivité pour le traitement des dossiers écoles avec la fiche électronique en ligne 
(description de l’école, équipe pédagogique en place, matériel, bilan école, avis de la 
commission, retour DTE), 

• Mise en place d’une enquête satisfaction de la clientèle afin de développer encore plus de 

qualité dans le réseau des écoles, 
• Un forum pour les écoles et moniteurs, 
• Un site internet des EFK, 
• Une newsletter, 
• Nouveau partenaire Electrabel-Alpénergie qui prend en charge les 6 panneaux 

pédagogiques, et drapeaux de chaque école pour 2009. 
 
Rassemblement des moniteurs et des écoles : 
Le rassemblement a eu lieu mi-novembre sur l’Ile de Ré. C’est l’occasion de rencontrer les acteurs 
du milieu qui échangent leurs points de vue sur l’activité professionnelle. Les réunions et tests de 
matériel sont rythmés par de bons moments de convivialité. De nombreux fabricants étaient 
présents à ce rendez-vous qui devient incontournable. Les écoles prennent de plus en plus 
d’importance à leurs yeux notamment avec l’augmentation des structures shop-écoles. 
 
Outils développés par la commission école pour 2009 : 

• Nouveau livret de formation pour les élèves (Pass’kite), 
• Nouvelle chartre des EFK, 
• Site internet promotionnel des écoles avec caractéristiques et spécificités de chacune, 
• Amélioration du questionnaire satisfaction des clients, 
• Promotion du réseau dans les magazines spécialisés mais aussi dans des revues plus 

générales par le biais d’articles de presse. 
 
Le kite continue bel et bien de se développer. Accompagnons ce mouvement en développant des 

relations complémentaires entre les différents acteurs. 
 

Commission Compétition 

 Compte-rendu à venir 
 

 

Conclusion 

Le bilan pourrait être angélique. Nous pourrions nous cacher derrière ces succès pour ne pas voir 
les enjeux qui nous attendent pour 2010 et même 2011 ou 2012. Nous avons devant nous une 
somme d’enjeux que nous allons devoir affronter maintenant: 

• Nous ne pouvons pas nous satisfaire de l’idée qu’environ 1/3 seulement des pratiquants 

sont licenciés. Même s’il semble irréaliste d’atteindre un niveau proche de 100%, nous 

pourrions raisonnablement penser que les 2/3 serait un objectif atteignable, 

• Nous ne pouvons pas laisser le kite s’organiser à l’international sans nous, 

• Notre modèle de compétition en France doit faire école. Nous nous devons d’avoir une 

AFCK organisée et forte. Nous devons nous impliquer dans la création et le suivi de l’IKA. 

Nous devons continuer à former des directeurs d’épreuves, des juges arbitres …, 

• Nous ne pouvons pas oublier le travail des professionnels de l’enseignement du kite. Nous 

devons continuer à les accompagner et nous devons leur donner les outils pour que 

l’enseignement à la Française continue à être le meilleur dans le monde, 
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• Nous ne pouvons pas nous désintéresser des pratiques souvent considérées comme 

annexes (la neige et la terre plus particulièrement), 

• Nous ne pouvons pas oublier le catakite et le travail formidable initié par nos handis, 

• Au niveau fédéral, nous ne pouvons pas accepter les dysfonctionnements locaux et 

régionaux (sans rentrer dans la polémique du qui a raison, qui a tort). 

 
Bref nous avons devant nous de nombreux défis que nous allons devoir embrasser.  
 


